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Intéressant  à  connaître 


Le  Vin  Bravais  n'est  pas  une  de  ces  pré¬ 
parations  mondaines  ou  de  fantaisie ,  qui, 
(en  dépit  de  prétendues  origines  médicales) 
ne  craignent  pas  de  s'offrir  à  tout  venant 
comme  des  apéritifs  universels  ou  des  pana¬ 
cées  pour  gens  célébrés ,  ni  de  s'inscrire  sur 
nos  murailles  ou  dans  nos  grands  quoti¬ 
diens,  sous  forme  des  plus  tapageuses  an¬ 
nonces,  allant  même  se  débiter,  d'une  ma¬ 
nière  banale,  dans  les  cafés,  les  bars ,  les 
wagons  et  autres  lieux  publics  ï 
( Test  pourquoi  le  Tribunal  de  i"  instance 
de  Marseille,  en  date  du  6  novembre  1896, 
a  condamné  F  Administration  des  Contri¬ 
butions  Indirectes  à  tous  les  frais  et  dépens 
du  procès  qu'elle  avait  intenté  à  la  Société ! 
du  Vin  Bravais,  pour  avoir  contesté  au u 
Vin  et  à  F  Elixir  Bravais  leur  caractères 
exclusivement  médicamenteux. 


Le  jugement  ci-dessus  a  été  confirmé  par 
arrêt  de  la  Cour  d'Aix  en  date  du  12  no¬ 
vembre  {898. 

Par  jugement  de  la  Cour  de  Cassation, 
en  date  du  13  janvier  1898 ,  l' Administra¬ 
tion  des  Contributions  indirectes  s'est  déJ 
sistée  du  pourvoi  qu'elle  avait  Jormé  contrt 
f arrêt  rendu  par  la  Cour  d Appel  dAix 
au  profit  de  la  Société  du  Vin  Bravais. 
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\tifi  Bravais 

• - - 

|  Cette  préparation  unique  (dont  la  valeur 
|onique  et  reconstituante  est  devenue  pro- 
lerbiale  chez  les  médecins  et  chez  les  ma¬ 
lades)  est,  en  quelque  sorbe,  une  quintes¬ 
sence  de  tous  les  agents  de  vitalité  et  de 
régénération  célèbres  dans  la  matière  médi¬ 
cale.  C’est,  en  effet,  aux  principes  actifs  de 
p  Kola,  de  la  Coca,  du  Guarana  et  du 
ilacao,  merveilleusement  combinés  dans 
|n  excipient  vineux  de  premier  ordre,  le. 
j redro-Ximénès,  que  le  Vin  Bravais  doit 
les  propriétés,  sans  analogues  avec  celles 
l’aucune  préparation  pharmaceutique  si¬ 
milaire. 

|  Sous  l’influence  du  Vin  Bravais,  la  force 
Bt  la  vigueur  renaissent  dans  les  organis¬ 
mes  les  plus  détraqués;  la  lassitude  et 
Éépuisement  nerveux,  l’impuissance  phy¬ 
sique  et  le  défaut  d’énergie  morale  sont 
Éaincus  par  ce  réparateur, précieux  surtout 
Il  notre  épocjue,  où  le  nervosisme  domine 
||  impérieusement  la  scène  morbide. 

&!]  «  Ami  de  l’estomac,  tonique  du  cœur  et 
îjpdatif  du  cerveau  >>  :  telles  sont  d’après 
îs  maîtres  de  la  science  médicale,  les 
•ois  propriétés  par  lesquelles  le  Vin  Bra- 
ais  s’impose  à  l’attention  de  tous.  «  C’est 
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le  stimulant  le  plus  énergique  de  l’activit 
nutritive,  dit  la  Gazelle  des  Hôpitaux  :  c’ es 
la  seule  préparation  qui  permette,  ave 
une  faible  somme  d’activité,  d'accor 
pli r  sans  fatigue  un  travail  considérable. 
Un  praticien  bien  connu  compare  le  Vi 
Bravais  à  un  accumulateur  de  forces, k  ur 
véritable  caisse  d'épargne  pour  nos  lissut. 
non  seulement  il  économise  l’énergie  6 
nos  forces  vivantes  en  empêchant  leur  de 
perdition;  mais  encore  il  prête  au  systèir 
nerveux  et  à  l'appareil  circulatoire  ur 
santé  et  une  vigueur  inusitées  ;  il  plan 
d'emblée  l’économie  dans  une  incompar 
bîe  sensation  de  bien-être  manifeste. 

Le  Vin  Bravais  ne  renferme  aucun  prii 
cipe  échauffant  ou  irritant  :  c’est  pour  ce 
qu'il  convient  aux  deux  sexes  et  aux  âge 
les  plus  extrêmes  de  la  vie  ;  c’est  pour  ce 
qu’il  est  prescrit  avec  succès,  dans  ton 
les  climats  et  sous  toutes  les  latitudes,  p; 
le  corps  médical  des  deux  mondes. 

L’emploi  du  Vin  Bravais  se  trouve  ind 
qué  dans  tous  les  cas  de  débilité,  d'appaïf 
vrissement  du  sang:  toutes  les  fois  qu 
importe  de  récupérer  promptement  d< 
forces  perdues  ;  il  est  tout  puissant  cont 
l’étiolement  et  l’état  nerveux  des  enfants 
des  jeunes  filles  ;  contre  l’affaiblisseme 
lié  aux  convalescences;  contre  l'atonie  ci 
la  digestion,  la  perte  d’appétit,  les  soui 
frances  de  l’estomac  et  des  intestins;  h 
fatigues  et  le  surmenage  de  tous  ordres 
l’anémie  et  la  chlorose. 

Dès  les  premiers  jours  du  traitement, 
malade  accuse  lau  plus  grand  ressort, 
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constate  l’augmentation  réelle  de  sa  puis¬ 
sance  vitale.  La  circulation  se  régularise, 
par  suite  de  la  propriété  tonique  assurée 
sur  le  cœur,  ce  muscle  creux  qui  se  con¬ 
tracte  à  la  manière  d’une  pompe  foulanie, 
pour  répandre  à  flots  vermeils,  dans  tout  l'or¬ 
ganisme,  cette  «  chair  coulante  »  entrete- 
neuse  de  la  chaleur,  de  la  nutrition,  de  la 
santé  et  de  la  vie  ! 

Le  Vin  Bravais,  rigoureusement  titré 
agit  d’une  manière  pour  ainsi  dire,  mathé¬ 
matique,  et  il  n’est  pas  rare  de  voir  le 
médecin  familiarisé  avec  sa  prescription 
indiquer,  sans  se  tromper,  à  son  malade, 
la  date  précise  à  laquelle  il  sera  guéri.  On 
peut  dire,  d’une  manière  générale,  que  1rs 
effets  curatifs  se  font  sentir  presque  immé¬ 
diatement  ;  mais  il  est  nécessaire  de  main¬ 
tenir  pendant  quelques  semaines,  l’écono¬ 
mie  souffrante  sous  la  bienfaisante  in¬ 
fluence  de  la  médication.  Une  action 
passagère  est,  en  médecine,  une  action 
flottante  au  premier  chef.  La  maladie,  a 
dit  le  docteur  Monin,  met  des  années  pour 
s’installer  dansl’organisme  ;  pouvons-noi  s 
espérer,  loyalement,  la  déloger  en  quel¬ 
ques  heures. 

Le  Vin  Bravais  accomplit,  avec  recti¬ 
tude,  son  œuvre  curative  et  régénératrice  : 
dans  tous  les  cas  d’adynamie  constitu¬ 
tionnelle  ou  acquise;  dans  les  troubles 
nutritifs  de  la  croissance,  de  la  formation 
pubérale  des  deux  sexes,  et  de  l’âge  cri l  i - 
que  ;  dans  l’albuminurie  et  les  maladie  s 
chroniques  de  reins;  dans  l  anaphrodisie  ; 
dans  les  faiblesses  du  sang,  des  muscles 
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et  des  nerfs  ;  dans  la  privation  d’appétit 
chez  les  enfants  et  chez  les  vieillards  ; 
dans  la  goutte  et  le  rhumatisme  atoni- 
ques  ;  l’asthme  cardiaque,  l’asthénie  et 
l’atonie  gastro-intestinales,  les  bronchites 
anciennes  réfractaires  à  tous  traitements, 
les  divers  états  cachectiques  dans  lesquels 
il  importe  de  corser  la  vitalité  défaillante 
et  de  retarder  l'heure  fatale  (cancer,  dia¬ 
bètes  graves,  phtisies,  maladies  du  cœur 
et  des  gros  vaisseaux,  tuberculisations 
viscérales,  etc.) 

Parmi  les  maladies  nerveuses,  justicia¬ 
bles  au  plus  haut  point  de  la  cure  par  le 
Vin  Bravais,  citons:  la  migraine  constitu¬ 
tionnelle  sous  toutes  ses  formes  ;  la  neu¬ 
rasthénie  et  l’hystérie  ;  la  chorée  ou  danse 
deSt-Guy;  les  débilités  cérébro-médullai¬ 
res,  les  dyspepsies  et  gastralgies  nerveu¬ 
ses  ;  les  étouffements  et  essoufflements;- 
dus  à  la  mauvaise  innervation  du  cœur; 
les  troubles  névropathiques  succédant  à 
des  hémorragies  abondantes  ou  réitérées;, 
l’hypocondrie  et  la  mélancolie;  l’insomnier 
nerveuse  et  l’irritation  cérébro-spinale,  siii 
communes  à  l'heure  présente. 

Le  Vin  Bravais  convient  à  tous  les  tem¬ 
péraments  faibles,  lymphatiques,  anémiés;-  I» 
par  le  séjour  des  villes  et  par  les  travaux:*  t 
exagérés,  les  excès,  les  veilles,  les  cha¬ 
grins.  C’est  un  puissant  incitant  pour  la\  !• 
lutte  vitale  :  il  convient  donc,  à  titre  pure-  I 
ment  hygiénique,  pour  renforcer  toute;  * 
santé  commençant  à  défaillir  et  réfréner:  lit 
l’imminence  de  la  misère  physiologique, 
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[ui  prélude  à  tant  de  manifestations  mor- 

ides? 

C’est,  pour  tout  dire  en  un  mot, une  con¬ 
quête  thérapeutique  de  premier  ordre, 
ugent  curatif  à  la  fois  fidèle,  rapide  et 
I ïgréable,  appelé  à  un  succès  durable  et  à 
line  vogue  toujours  croissante. 


|  ElilXIR  BRAVAIS 


L’Elixir  Bravais  jouit  des  mêmes  pro¬ 
priétés  que  le  Vin:  il  a  pour  base  le  cura- 
ao  hollandais  blanc  triple-sec,  et  cons- 
itue  la  meilleure  liqueur  hygiénique  de 
essert.  Sa  force  alcoolique  indique  que 
'est  à  l’issue  des  repas  que  l’on  doit  le 
rescrire,  tandis  que  le  Vin  se  prend, 
lus  volontiers,  avant  le  repas  ou  après  le 
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Cette  combinaison  de  sucre  vanillé  avr  j 
les  extraits  de  Coca,  de  Kola,  Guaran 
Cacao  et  les  Glycérophosphates  de  chau 
soude  et  magnésie,  représente,  sous  forni 
facile  à  prendre,  la  concentration  solide  c 
Vin  et  de  l’Élexir  Bravais,  dont  nous  avoi 
longuement  énuméré  les  propriétés  si  rc 
marquables. 

Le  Granulé  Bravais  s’emploie,  de  préfe 
rence,  contre  les  anémies,  les  névroses, 
lymphatisme,  le  rachitisme,  l’ataxie,  h 
affections  des  os  et  des  articulations, 
tuberculose,  les  maladies  causées  par  h 
surmenages  physique  et  mental,  les  excè 
les  veilles,  les  privations,  etc...,  tout! 
causes  qui,  dans  notre  siècle,  sont  cons- 
déréespar  tous  les  penseurs  comme  jouan 
le  plus  grand  rôle  pour  la  genèse  des  aflfe: 
tâtions  les  plus  graves. 

Les  effets  les  plus  notables  du  Granui 
Bravais  sont  :  la  stimulation  dvnamiqu 
l’augmentation  de  la  richesse  et  de  la  ch 
leur  du  sang,  l’excitation  notoire  du  sys¬ 
tème  nerveux  et  des  puissances  musci 
laires,  la  guérison  du  vertige  et  de  l’aném: 
cérébrale,  de  l’impuissance  et  des  névrsji 
gies.  11  ne  s’agit  pas  ici  d'une  de  ces  action’ 
fugaces  et  passagères,  beaux  jours  sar; 
lendemain.  Non,  il  s’agit  d’une  influent 
thérapeutique  à  longue  échéance,  qui  tj 
soutient  et  se  maintient,  véritable  spécf 
fique  de  la  dépression  des  forces  et  o 
l’épuisement  sous  toutes  ses  formes. 


LE  PEPTOGËNE 

du  Dr  DELATOUR 

ET 

LES  MALADIES  D’ESTOMAC 

Les  maladies  d’estomac  augmentent  tous 
les  jours.  Le  tempérament  nerveux  et  ar¬ 
thritique,  le  surmenage,  l’intempérance, 
les  repas  irréguliers  altèrent  le  bon  fonc¬ 
tionnement  digestif,  provoquent  des  brû¬ 
lures,  des  crampes,  des  fermentations  plus 
ou  moins  putrides,  la  dilatation  de  l’esto¬ 
mac,  le  spasme  et  l'ulcération  du  pylore,  par 
suite  de  la  rétention  alimentaire  et  de  l’é¬ 
vacuation  incomplète  de  l'intestin.  Les  ver¬ 
tiges,  les  insomnies,  la  tristesse,  la  lour¬ 
deur  pénible  et  douloureuse  de  l'abdomen, 
la  production  exagérée  des  acides  pendant 
la  digestion,  et  finalement  la  maigreur  et 
l’irritation  habituelle  du  système  nerveux: 
tels  sont  les  principaux  signes  auxquels  se 
reconnaît  la  dyspepsie,  neuf  fois  sur  dix 
causée  par  l 'atonie  de  l'estomac,  au  rapport 
d’un  spécialiste,  le  Dr  Mon  in. 

Le  Peplogène  a  élé  précisément  formulé, 
d’après  les  principes  les  plus  récents  de  la 
science  médicale,  en  vue  de  remédier, 
d’une  part,  à  l’atonie,  et.  d'autre  part,  à  l’in¬ 
suffisance  ou  aux  défectuosités  chimiques 
des  sucs  digestifs.  Combinaison  homogène 
de  glycérine,  d’acide  chlorhydrique,  de 
ferments  digestifs  et  de  substances  absor- 
:  bantes,  stimulantes  et  aromatiques,  le  Pep- 
togène  du  Dr  Delatour  remédie  à  l’inertie 
de  l’estomac,  permet  la  digestion  des  vian- 
i  des,  des  œufs  et  des  féculents,  supprime 
:  toute  pesanteur  après  les  repas  et  tout  dé¬ 
rangement  dans  l’assimilation  normale. 


SIROP  PULMONAIRE 

du  Dr  VERNON 

ÉLIXIR  ANTI-GRIPPAL 


La  grippe  et  sa  forme  infectieuse,  fin- 
fluenza,  se  sont  installées  définitivement  et 
à  demeure  dans  nos  pays,  où  elles  revêtent, 
de  temps  à  autre,  le  caractère  épidémique 
et  contagieux.  Le  mal  débute  par  un  état 
fébrile,  le  brisement  des  forces,  l’embarras 
gastrique,  le  rhume  de  cerveau  et  la  toux. 
Si,  dès  le  début,  on  a  recours,  comme  trai¬ 
tement,  à  l’Elixir  du  Dr  Vernon,  à  base  d’é¬ 
ther,  de  bromoforme  et  d’acide  phéno-thy- 
mique,  on  jugule  la  maladie,  on  évite  la 
fâcheuse  congestion  et  la  pneumonie  sou¬ 
vent  mortelle.  De  plus,  on  supprime  l’é¬ 
touffement,  les  points  de  côté  et  l’on  avan¬ 
ce  considérablement  la  convalescence,  en 
écartant  toute  récidive  et  toute  rechute. 

Dans  les  rhumes,  catarrhes,  bronchites, 
laryngites,  etc.,  le  Sirop  pulmonaire  sup¬ 
prime  l’anxiété  respiratoire,  l’oppression  et 
les  douleurs  de  poitrine.  La  toux  la  plus 
sèche  et  la  plus  fatigante  devient  grasse  et 
indolore,  avec  expectoration  des  plus  ai¬ 
sées.  Dans  les  catarrhes  chroniques  des 
adultes  et  des  vieillards,  l’asthme,  l’emphy¬ 
sème,  il  n’est  pas  un  praticien  qui  n’ait 
employé  avec  succès  le  Sirop  du  Dl>  Ver- 
non.  Il  est  d’une  efficacité  constante  pour 
diminuer  la  toux  et  modifier  les  crachats, 
relever  l’appétit  et  les  forces,  faciliter  une 
bonne  nutrition  et  éloigner  toute  menace 
de  tuberculose. 


i  DRAGÉES  ALVINES 

du  Dr  LUX 

’  Traitement  de  la  Constipation 

Nombreux  sont  les  malaises  créés  ou  en- 
*  treienus  par  la  difficulté  des  gardes-robes. 

(Les  migraines,  la  perte  d’appétit,  les  mau¬ 
vaises  digestions,  l’haleine  désagréable,  le 
ballonnement  du  ventre,  les  hémorroïdes 
|  sont  de  fréquents  symptômes  chez  les 

I  constipés. 

La  plupart  des  remèdes  imaginés  contre 
la  constipation  fatiguent  les  tempéraments 
nerveux  et  débiles,  créent  une  anémie  re¬ 
belle  et  un  état  spasmodique  général  plus 
graves  que  l'infirmité  elle-même. 

Lé  principe  qui  a  présidé  à  la  prépara¬ 
tion  des  Dragées  Alvines  du  Dp  Lux  est 
‘  entièrement  nouveau.  Le  dosage  de  cha- 
)  i  que  dragée  est  scientifiquement  propor¬ 
tionné  à  l'action  que  l’on  recherche.  Le 
'.  rétablissement  des  sécrétions  et  la  sup¬ 
pression  de  l'inertie  musculaire  intestinale 
i  en  sont  les  conséquences. 

P  Les  Dragées  Alvines  ne  représentent 
i:  donc  pas,  comme  les  produits  habituels, 
un  simple  expédient  passager  contre  la 
i  constipation,  qui  survivra,  plus  invincible 
!  que  jamais,  dès  que  cessera  l'usage  habi- 
Ijjtüel  du  remède.  A  la  dose  d'une  ou  deux  le 
1 1 soir y  elles  produisent  une  selle  aisée  sans 
i  coliques  et  permettent  le  fonctionnement 

!  naturel  de  l'intestin,  après  la  suppression 
!de  leur  emploi.  Cela  s’explique  par  la  sti- 
•  mulation  qu'elles  apportent  aux  glandes 
î  viscérales,  par  la  déplétion  et  la  décon- 
i  gestion  du  foie,  la  suppression  de  l'atonie 
du  tube  digestif. 


